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Aucune associatioil catholique, à ma connaissance, dit-il, n'a
jusqu'à présent pensé à célébrer une si belle fête, mais je sais per-
tinemment que les Iogôes maçonniques du monde entier se prépa.
i'ent, depuis deux ans déjà, à fêter ce centenaire, comme s'il s'a-
gissait d'un évènement qui leur appartint d'ina façon quelcon-
que. Ne serait-ce pas une grande honte pour les catholiques de
Voir les loges célébrer, par des fétes inter-nationales, ce centenaire,
sans qu'auicune association catholique, en Europe, cherche à fai-
:re resplendir cette gloire de l'Église ?

La découverte de l'Amérique est un des faits lcs plus gflorieux
de l'È-lise, et par cela mê-ime de l'histoire du règne de Notre Sei-

gnurJésus-Chirist sur le monde. Colomb et les rf.;s &alholiques
avaient surtout cil vue, dans cette entreprise si grandiose, l'exten-
sion de la sainte foi daus les âmes. Tous les faits, toutes les cir-
consitances de la célèbre découverte prouvent cette 'érité. Colomb
et ses compagnons communièrent avant (le partir pour leui' ma
gniifique expédition~. A !a premièr'e terre découverte ils donnèrent
le nomn de San Salviloi,. La manière de prendre possession de la
terre fut d'y planter la croix.

PRIONS POUR~ NOS.- IMORTS

C'e3t tino bonne et salutairo ptnst'e de
prior pour les morts, afin qu'ilsj soient delivré8 de leurs p6clds.

I %Machi., XII, 46.

Dame Léai. Ri-diard épouse de feu N.. Giber,ýne, Montréal.
Delle MUalvina Lafileilr. c

Dame Dèl pinie iib)i épouse dle Frs. Bélanger, Mile-End.
Dame ïMarie Boisvert épouîse de L,- lgrclairv, -Mon tréal.

ME PROFUNDIS.


